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Adresses d’A flaires,
POUR TUOIS-UIVIÈRES.

rv' . a

A

M

L. DESAULNIERS, Avocat, hti
* reau et resilience, rue liait»

CpOUGALL & 110 ü LISTON, 
Avocats, rue Platon.

UKVK.NÏJ.

BÏENONI LASSALLE, Percepteur du 
/devenu de l’Intérieur, «lu district de 

l’rois-itiviéres, tient maintenant son bureau 
rue Notre-Dame, eu arrière du magasin de 
.M. C.ï odfi oi Lassa Ile.

M A I.IIIOT a LAI1A R-RE, Avocat: 
bureau rue Bonaventure.

D ESI LETS & l> ANN ETON .Avocats.
bureau, ru.: Sl.-.fûW|*h, rè>i baicc de 

M. l’anneton. CE.- Messieurs suivront le.- 
circuits des comtes A \ aurunk-i et ue Mas-

Î BARNARD, Arpenteur Provincial, 
• lient .son bureau chez son père, Pue des 

Champs.
Trois-Ririèrcs 1 septembre 1870.

kiiiongé.

APCKïï^SÛ. Avocat, a transporté 
• son bureau, me Royale, à > evi­

dence piiréc.

Bulletin Européen»

Unedépédie spéciale de Bruxelles 
au lTorld, datés du 12 déc., continu 
ce qui .suit : JS Indépendance Belge 
dit que quand Motlke îomnia Paris de 
se rendre, Troclm assembla «es collé 
telles. Picard voulut profiter des oflrcs 
laites à Troclm, et traiter de la paix 
dans des conditions honorables. Son 
opinion fit une sérieuse impression sur 
ses collègues.

Le généra! Trocliu dit (pie ces offres

DANS PAIRS.

PA. BOUDREAULT, Avocat, bu­
reau et ré-i.!i nce, rue Bonaventure 

près de Ph’glLe pai o:a»irxle.

-ggPpfrDr. Page Dentiste
Et a g rut

‘DE PIANOS. \TtYtl
JWELODUJMS ET

MACEINESA Uoudiie. 
( )FFIGL au-dessus du magasin «lu IiUU lîr 

IIP UN KLLL & Frère, Lue Pfatou. 
Troi.s-Kivièrc», I janvier 1870.

Nous venons de recevoir la collec­
tion complète drs journaux Je Paris 
portant la date du 2 1. Nous emprun­
tons au Temps les détails que voici 
hui la situation de I t ville :

4i Dans Paris, si on nous disait bien 
nettement que notre journée viendra 
nous ne hommes |>a« aussi embarras- 
>és d’utlendre encore que le croit Pen- 
muni, cl nous avons besoin de haran­
gues vigonTiis s plus que de vivres. 

il Y ers la fin du mois d’Aoùt der-

rés d’etre tous convenablement nour­
ris. Deux mois de siège étaient Je 
maximum qui fut admis dans les cal­
culs de la résistance. T’a ris doublera 
ce maximum, et in môme encore au 
delà, si le salut de l’Ivat l’exige. ”

L (7. BOUltDAGKS. Avocat, bureau 
« et residence, me Bonavfuture.

monliaient que l’ennemi appréhende
les dangers qui Pa’tetuient pendhtjt I lorsqu’il a bit n fallu se pré|)arer 
l’hiver, et qu’il espère démoraliser ^éiieusemeiit dans Paris à supporter 
Paris par la nouvelle d’une victoire La11 siege et eaJeuler ce qu’un siège de 
qui n’était peut-être pas aussi impur- j ^©tix mois (e’élait alors tout ce que 
tante qu’il le disait. La Fronce a l’on pensait que durerait l’investisse- 
tout à gagner en poursuivant la lutte : trient), exigeait d’approvisioeneme ni> 
et Paris peut encore tenir longtemps. | pnneipaux, il a t* té i tabii quant à L»
L’éloquence de Troclm fit décider le ! v 1 *mdc, pour une population de 2 mil-
comité dtî coritinuer la g icm? et de i ii°ns d’habitants et « n distribuant à
rejeter les propositions de paix. chaque individu une ration jouinaüè-

i: on Muuiiat i:t Le rapport annonçant que les prus- {1‘‘h-* 200 grammes, tonnées tics di-
onteravee raison j •‘"«‘•ns avaient occupé C ontre*, Montre-1 versos espèces (îe viandes, (l’après le.-

( hardi et Komorantin

j.
j.

•j. L. 1101J LD, Avocat, bureau coin 
dus rues Notre-Dame et Doua vent urc.

IL O DUMONT, Avocat bureau rut* 
Alexandre.

Kau ni: la FLonim
La.iM.\n.—( >?) petit d 
si la plupart des items rtwuicnces i . paiulent 
un parfum plus pur que celui quo coinmmiique confirmé, 
à une chambre «te toit» ttc ou à un boudoir un»
bouteille de cette eau <l«? toilette odoriférante. \ , r , -
Comparé aux r>*en. es ordinaires nm purlurn J etc iciiloico sut tous 
p«;i!t-*tr. uppelê iiupéri-suide, tandis que « « tj Les prussiens SC i

Il s’e»t forme à Québec une société 
pour manufacturer ties instruments 
d’agriculture. Le capital est île $25,- 
0U0 divisée en 500 actions de §50. 
Plusieurs des pictniers marchands de 
Québec ont souscrit des paits dans 
cette Compagnie, entr’autres Thon. 
M. McGreevy, l’hon. M. Caticlion, le 
Dr. Larue, MM. Thibaudeati, Carrier, 
Boivin, John Koss, Penaud, CL IL 
Hall. Les personnes intéressées dans 
celte entreprise sont persuadées qu’el­
les peuvent vendre les instruments 
d’agriculture de 2D à 25 pour cent au- 
dessous du prix actuel.

— Le comité général sur l’agricul­
ture, la colonisation et l’immigration, 
a chargé un sous-comité de s’enquérir 
du fonctionnement des sociétés de 
colonisation, sous la loi Chauveau, Il

Le Moniteur dit

r I I UWKMMJ’II iwil, II. IW| WIKIII (III. Il
itin Mtr la I <»in* (.si u.-agos et les lacilites de leur cotiser- . , , ,mu .ni uoiiL ( >i j o , . , . 0ll Mfir, . f cil a trouvé,(lulls la province, qunrantc-t vallon, on devait réunir ü'LOUü bœuls, . . ’ . 1 , . ’ ' ... ■ ' . »>*» miiii . ' sept seulement en opération. On avait(|Uf les français OUI ! " > moulons, 30,001) vaches «*'| 6|‘vû ln prù^'ulenctr, lo député di­
ms les points. j ' 1 UH.O pares, i* m.t.ls.rc «lu coin- ,,()rl{|(;uf k. ,Jr. Ltîmi.. „ 6|nis 
soin tous retirés d« l meree d .dors, .M. Duvet.lots se la,sa.. , ’ v '

S- EVftllE LOTTINVILLE, Avocat, 
. rne Bonaventure.

Î* D. PAQUIN, Avocat, bureau, rue
Bonaventure.

M. Faquin suivra aussi régulièrement le 
circuit de la Klvièrc-du-Loup.

A TUUCOTT13,
Champs.

• w ^ ' ,1.

Z
BARIL, Avocat, coin des rues £t 

rJm Pierre et Bonaventure.

U LD. BELLE MARK, avocat, bureau 
rue Notre-Dame, |uc> de l’église pa- 

roisxiaU.

7(1*11 U RM DL’I-’UESNE, Avocat, hit-J
rjVeVu’iUe- Noir-- Dame, <hn-la Irnti^e 

occupée par MM. Dufresne & l'rére», h- 
bra. ici.

Maladie qui n'a point de nom.—Des 
milliers de personnes bouffi eut qui n’ont aucu­
ne maladie spécifique. Files s out apatlieti-
ipiea et faibles, mangent sans nppélit,doi- ç.(1 mèlé«»« «l«» lu ouest ion du
ment s..................... .... ........ . . " * • 1

le bombardement proposé de Pons a ! commença, i* nun« manquait ü,00ü 
été de nouveau remis à une autre épo- hœufs, 75,(300 moutons, plus de la ttioi- 
que, parce qu’il ne pouvait être opéré i nè* des vaches el presque tous les porcs, 
mai mènent qu'au détriment des ope- j l-a {nvirn et les grains par bonheur ne 
ration militaires. faisaient pas défaut.

L* gouvernement prussien déclare 
que les grandes puissances de I’Kiiio-

II est devenu par conséquent né­
cessaire au bout de peu de temps, île 
diminuer de moitié I i ration de vian-

bre d’arpens à être défrichés. Le 
gouvernement, paraît-il, u accueilli 
avec faveur ce projet du député de 
Porlneuf.

Lk P. Taii.iian.—Nous avons reçu 
hier sept numéros de l’Univers, édi­
tion de Nantes extraits cm*•nt tant, aucun rej.oa cl sout tmsci:.i>l<a sau> j |,uxentlx»nrg, ou face du la pleine (■ v i - .!v.'.!Vi'ihrV;i'0CY,rl'aa.U0 jour, puis tie tu- ^ 5, outage

„jn. un poumon semi-torpide, des boyaux , pin^èt île’la lirai,c^.L* '»cu,rn,,lC ua" deux jours, et enfin que tous les trois Wcnivers <hl 1C
mactiL sont responsables de ce malade. LI. ; j a j,mssc p;jr |à se reserve h elle- jouis. Nous disions min y a quel-
bien pour restaurer ces «rjsanes merle» a u«e pcnliüie liberté de sa conduite : <\"c ve,> c T° f
Donne activité, elles n’ont (ju a recoiniir aux | (.| f| r j mois-ci, la viande de bum! et île

mouton 11e pourront plus être distri-PUnies sucrées de- Bristol» Le Dr. Benja lutur .
niain \\r„itiw Bo>mu. dilate dans sou | Les rumeurs disent que les pertes 
o pi,
dans le 
le

novembre repro­
duit l’extrait suivant trime inuc «oçue
de Paris et datée du 29 octobre :

u l rt pore jésuite, le P. Tailhan, 
vient d’être blessé en accompagnant

compagnie de 
de? porter

...ai.. Wallis d« lio.'io.i, dit q.e clans soa | m-s n.rrnurs u.m-h ,uu ^ 0l, -n aura rnco.c pour .juel. .. ,, „ m p n u n - û n iër « i n e campa
ri..« nV«. rminarablo à ces mlnlcs i (le l’armue du Prince I- redone Glia. Ivs, ! ulu'lv “ , . ! comme aun,üt.iLr une cumpu.tîanOe cas*où il y a tm dùfaut d’oncrgilî vita-1 d...ant s.-s combats avec Char.zy, *|«,«'» joum, parce <|ii ‘'nu I”* dt * \ mobiles. 11 est lout heureux -I
l'estomac ci s.-s ,lc|,.‘„lam:.s,ci la n’ont pas été moiadr.-s ,,.,e 20,000, cmsommaieurs sç s. nt ,l • celle nwnjt.e de son apimtolal.

faiblesse générale ainsi que la dépression homines, e. que les villages dans le plus maiiger q l , . Le I’. I ai Ian a reside .
sont apparentes aacme forme distincte voisinnt;e sont ,emplis de blessés. j <|uol(|Ut parut, do bum li.po rll()sl, ,.onmUÎ deux uns ît Qm

—On jase beaucoup chez nos voi­
sins d'Ontario d’un fait fort insigni­
fiant en lui même et qui en réalité 
n’incrimine personne. Mais lu politi­
que voit partout des intrigues.

Lors des dernières élections généra­
les, M. Midvellar aurait envoyé à M. 
Brown un billet de $1,000 avec prière 
d’endosser. En recevant le billet, M. 
Brown aurait dit, avec un soupir : Si 
j’endosse, je paie. Exclam .lion fort 
naturelle de la part d’un chef de parti 
à qui on demande un service d’ami !

Nous ne voyons rien (pie de fort 
innocent en tout cela. Il n'y a d’un 
peu désagréable pour M. MeKellar 
que l’exclamation de M. Drown.

Tout cela paraît bien pale comparé 
à la demande que faisait un jour Paul 
Denis à ses chefs, la veille d’un vote 
important, de lui endosser pour $3,000 
de billets et lui sauver ainsi le trouble 
deles endosser lui-même comme il 
le faisait d’habitude.—Evènement,

— Le Duih/ News, de Londres, pos­
sède à Paris lin correspondant trè* 
spirituel qui lui envoie, par ballon, 
des croquis to*t amusants. Voici sa 
dernière eoutade :

Les chats montent ; on paie main­
tenant un bon clnt dix francs. Ceux 
qui testent, de f imilierr* qu’ils étaient 
deviennent sauvages. On dirait qu’ils 
devinent dans les yeux de leurs an­
ciens amis des desseins meurtriers.

J’ai déjeuné ce matin avec deux 
journalistes; on nous a servi un sal­
mis de raN. C’est un plat excellent, 
qui lient le milieu entre un ragoût de 
grenouilles et le lapin santé. .Je ser­
vis d'abord une patte de rat à un do 
mes deux confrères, qui, après l’avoir 
mangé était aussi avide d’avoir enco­
re qu'un chien terrier.

(3 ç»*.| -1 lin*) mu» hionlAl nn nn »-»*o»-*
Tout ce <jne pourra s’ofliir un homme
de mover.* ordinaires ce sera, de temps » •,'i Miitrc, uno tjonrta.

Le déjeuner terminé, j’étais curieux 
de voir si sur Ja note le restaurateur 
aurait le courage d’appeler rat un rat. 
I! n’en eut pas le oourngr et mit sal­
mis de gibier.

n

A.

sont apparentes suas aucune forme distiiuto 
de maladie. Tois ceux qni soufVcnt «b* h 
prostration physique trouveront dan» l‘ > I t~ 
Iules sucrées de Bristol un immense benè-

-------------- -----------------------  f,ce. Ces piulcs sont contenues dans des
E. GREVAIS, avocat, rue f'raig. finies et peuvent être conservées sous tou^ 
" même bâtisse que le “ Constat- l(;s climats

quelque —La Revue d'Edimbourg a pu-
laissé quoique partit! «le hélait dispo- pi"», comme deux ans à Québec où ! hüé un lonK a.liclc intitulé: La Frun■

' • • ' - ^ I ce, r Aliening ne cl / Angleterre. Le
peu surpris 
nt que ect 

M. Glad-

1.» m.rnanxdë!;;ànjcnt.i;s luonin-' uihU-s, ,l aussi parce que les butes ,e- ,, ,laW| SUItmll dans la dus,., in- ; l'Allemagne cl rAngU
1rs élections pour l’ass-mblée [onsii-j servées poar Ivs (lvrniers abattages j |nliu>) |M lncili.-»ir» souvenirs. On so j PJ,l,lu .ingb.is n a pas < U. |

' ~ 1 j étant los mieux portantes, lunrnissonl . r. 0||u ,.llu |L. |>. Tailhnn n donné n J(l appr.-mlii- to • n eenim-n
Lu nouvelle est arrivée que lcsPrus- ! I>1«« c*'alr. -Mais dans quelques ; pL'dversité-l.aval une série de non- article est du a I . plume de

.lens avaient bombardé lîlois. j‘,ur^ IU,US " aurons p u» que du elle fùrcnn(>a philosophiques qui lu. ont i Stone..........  ............. ........

tioimul.” .
Trois-Rivières, 22 Juin. J>«0,

siens avaient bombardé Blois.
Le rapport que 

occupé nn des
Quelque: chose que tout le mon- est contredit.

......................... . rôtis plus que im eue-j f'.rcnc(ig philosophiques qui
"les Prussiens avaient j VaL t>l 11 est tout-a-lait inutile de lune „nc ,rùs gr:,ii(le réputation.
faubourgs de. Tours croire ce qui n’est pas. ... | —Courrier du Canada.

° • I u C’est à toit que l’on repepète qu’il y

Le travail du premier ministre de 
la Reine Victoria est diversement ap­
précié par les organes de la presse. 

Nous lisons B c?t très nprement critiqué en Allc-.r..ngiî i a de la viande salée pour plusieurs Retour au pays.Gambetta avait ordonné la oc

nifiquci guère : ce district, nuel’irriiation tint- la purgation onlrainv toujom s. , fonstve>

oac.

D

CARON, Avocat, St. Françob-i!u- a», r.no «b-
i pallient l’acti 

nVxt âprouvôo 
1 laissent à i 

l>ou état.
H. R. G12 II VAIS, Bureau, rue i,,Iirs<|H foie 
des Champs, vis-à-vis la rue Koyale. k nitlro,

notai r.i:s.

• elles *<•!>( uni» chose utile « t annum* ni'une 
ne peut les remplacer. Kites conservent Ivi 
excellentes qunliFs étant « «mtenues dans « 
fioles.

î« I Dreux dans lu direcüon de Chûmes e. i ».ais il y - «le qui.it
■l'd Vcr.-nlles » «Humer <|ue le riz, les hmles, le M_ F|
fS\ Des dépêche- de l’Est nous up- chocolat soul en quantités très sulh- Cnnn 

: prennent .,ne lu, rumeur attribue aux ■ - ...... ..... , Vsli.nc ! A ■

notaire. ruem ü. NORMAND.
1 . Craig, «l :’)) utlic officiel pour le 0.. . ,r(

Irir.t Jb Trois-Rivières, eu vertu île Uc-lu 
r.oucernaiit la faillite, lbb-L

il ion.
rançois Lamothe, de l’Etal du 

Conncclicut, vient aussi d’acheter, 
dans Dillon, en ce District, la propriê-

fr..nrais nln-ieurs victoires. La commission de» sublances "’estime j ,6 (lc M. u . French,—sur laquelle se
An ,n..ni,, dans les cercles di- pas que la paît de chacun, si on repar- i ^rouVe phôtel de Dillon, et de 3000

L.
nette»

J.c sucre et le café, par exemple, i ces vaillants et riches colons.
ni le vin,

A. CAM 1 R. A ND, *Vrta,r8» ce a rendus aux yeux qm ont besom d aide, i orgalIisJ(.e p0Ur s’opposer aux pru«»i- !Bureau
rue Craig, môme biti.je que le c',e!>l pouM.,loi 0n devrait toujours ne se rer- ! "J*...... * ~ 1 * ‘ ne nous manqueront pus,

Constitutionnel ’ . ___vir ^ ^ |neil!mt.s |uotllcs, afin d’éviter , j’B Havrc csl rempli de matériel de toutefo»», ne s.dl.ia.l pas a une A la fùîc de l’immaculée Con-

rée est décochée nu roi Guillaume
é ne s’est démentie ni 

gorgement du Danemark, 
is tueries de Bohême; et 

ment, restera toute aussi 
pendant le bombardement de 

Finis.’’ Il serait difficile à M. Glads­
tone d’insinuer plus clairement qu’à 
ses yeux le roi Guillaume nVst qu’un 
tartufe.

lisses.—Près de 300 
travaillaient actuellement 

Sur tout le par- 
déployer la plus 
charroie la pierre 

pour le pont sur l’Vamaska, ainsi que 
le bois, et l’on va commencer de suite

M. Fréchette de

G
1EO. E. HART, notaire, bureau rue 

dcï Forges.

pur ce moyen le» changements trop héqueiits guorn*
consommation d’une année, comme

t
;t la fatigue qu’éprouve toujours U personne j Oil rapporte qu.Hcs Français n’ont | onJ Ce^uVeTl^ieiiaii»,'**o*cit° que le .......... ... _ .............. .............

.. ^ - .. . 1 a n » ! firent une attaque furieuse contre quel- (ju p0nt à faire les travaux du chemin.
um-i nll(.a romains fidèles à Sa Sainteté Fie 'r0UioUrS esi-il qu’avec un contracteur

COIUITIEXIS.

E

. . „ construction ;
ccption, une bande de brigands, con- j cepü vi|jL. (.n aurait le contrat ; le pont 
duits par un nommé Torgnelti, ne■ ren-j lorm*,n^ ci même pendant sa construc- 
(Jirent aux portes du Vatican, où ils Ron, on continuerait des deux côtés

7.ZBK.EL M.i.*nTfcrfc. --Ï7».............. ................h”1iè”r.3;T.7i,'ii2£S.TP ^ . ..
J tiers, Agents et C ollecteurs,etc., com j et lt» lorg ■ | J . !#l,s linil„fticlu. un P1’*1 Lançais. pain, nous permettront de. prolonger ajcUrs des ces bandits prisonniers. ! sûrement noire billet pour

es Notre-Dame et Alexandre. célèbres lunettes perfet ‘ ‘ L ambulance nrncricaine > -.- !,,, ütîlù s’il le faut, lit résistance, en! D’nulics sc rendirent an bureau ' (.t ei-la par le chemin à lis-
s,,ar Laxauu», Mo.um & c,r„ attendu | (jfi0 n Ear.s comme étant un modelé ; )a sanl6’ cl mûmc de la | policc cl A-mandcre.it leur élnrgis-e- , c,)elit.u' f, Drurnmoiul.-C

t'lhcacii'-. . . j force. Nous u’avons, dans ccs indi- Le colonel du 1er regiinenl Sorc/)

des rues

G. B. Il OU LISTON, & Oie., Cour­
tiers Rue Platon.

rues

ques romains nuuici* «» *^“ - — Toujours esl-il qu
IX. Ils étaient armés d’épées et c e j corninc Sénccal, il faut que le clic- 
hachettes et firent un assaut terrible mjn avîincc bon gré mal grc ; il nous

assure qu’au mois de septembre, nous 
pourrons, gèns de Sorel, prendra as* 
sûrement notre billet pour Montréal,

lisses do lti- 
Courricr de

j

HUISSIERS.

OS. DE NIVERVILLE, Rue Bons 
venture.

p E. VEZ1NA, huissier, Trois-Ririè-
* re»

qu’illcs coubinent la clarté île la transparen- _ _
ce avec une grande exactitude de foyer, j I.es prussiens ont certainement oc* ! caRons, riencUt'de la viande de clic- dêV Zouaves Pontificaux a pu diiltci-j 
Elle sont montées de la manière la plus élu- oupe ILois. vaj . mais, au plus bas compte, sans < |L.mnnt s’échapper Uca mains de ccs

- le i Farts peut sc nourrir.de ctUc^ciiair _pnr lc lro-m de Portland, mardi,
nombre de réfugiés français

gante en. or, argent, écaille et acier; chaque 
paire c»t faite d’après les règles de l’optique 
et c’est pourquoi les agents peuvent adapter 
ces fameuses lunettes ù des vues différentes 
par correspondance.

Chaque paire vendue ici par l'agent est 
garantie depuis un an à ciuq ans.

été captures avec la forteresse ne

d’ici a deux mois

M. Belle les 
et loureherclic de

_Une dépêche du câble annonce la 
mort de Lord Headfort, porc de Lord 
Lisgar

—On estime a un demi million do 
piastres le dommage causé par le» in­
cendies depuis ejuatre ans à Ottawa.

qui capitula aussitôt.

A3^



Le Constitutionnel—Edition Semi-Quotidienne

Le bureau du Consti­
tutionnel est maintenant 
Kue Craig, à <|uel<jiies 
pas de la Rue du Platon.

. ''V*

cher l’envahisseur de souiller la capi­
tale.

que «um.. .c* * • v^ <1 cenl5 . audftHSous de §
sons le talon prussien ? Vu-t-elle reve-j audessus de $25, 7 cent*, 
nir de cette douloureuse agonie?

1! est certain que depuis plusieurs 
jours, pour ne pas dire plusieurs se-

Le bill de M. Robertson sur les 
monl»-de-piélé propose que si le

C’est une longue et terrible angoisse d6Pot n’”p6<);; l«? $2*ü0- le gonw- 
, . . ° ,, . nement retiendra un cent ; entre $2 et

e subit la Y rance. Va-t-elle expirer! 5> „ (;(!nl, . audf>ljl,1JS de $i>5, 4 ccnU .

Le comité des bills privés a rctran-

uJ8f#«

ThoistRivièiiiss, 21 Df.ck.miihk 1870.
--------------------------------------------------- ------------- :________ .1 -

La chambre.

j |........... i    i — •    ; ■ • . i ----—
inaines, les succès des prussiens sont ®hu du projet de loi de la corporation
interrompu», ou plutôt leur» s.tecè» d<J la blaa*e. l,erm<‘!.lunl d,i‘n-

, , , ,1 poser des taxes sur les églises et les
soin entier.,ele» tie revers. I.’uimuc i b|en„ ju* fabrique».
de In Loin; existe réellenieut ; elle n
fait f.ice à l’ennemi, et si elle a subi ^ “
des défaites elle en a infligées. Lu Notre voisin a publié, il y a quelque
sortie de Ducrot, tout tend à le coi.lir- ‘""I”*. °"? ,.cU"s *“'"c du ^llùb,c,:

, , . .s par son principal rédacteur, dans la­
mer, u éle extrêmement meurmore | l|liellc Püniversité-I.aval était carré-
pour les Prussiens. Do tous cotés les iuo:ii accusée de tendre au gullicanis-
franos-tircuis hareèlent sans relâche me. Deux des professeurs de celte

bures u ou veil pour l’enrôlement des 
fugitifs de l’armée française.

Les ports français de Fécamp, Diep­
pe et du lièvre vont être bloqués.

Ou parle de négociations pour ame- 
la cession de la Guinée à la Hollan­
de.

Les Prussiens ont attaqué les Fran­
çais près de Longeau et les ont re­
poussés dans la forteresse. Les Fran­
çais ont perdu 2UÜ hommes.

Les canonnières françaises croisent 
entre Cherbourg et le lièvre. On ne 
voit aucun Prussien de l’un ou l’au­
tre port.

La vapeur de Sa Majesté Vaxjchêe, 
qui transportait le corps expédition­
naire envoyé pour observer l'éclipse, 
a sombré dans la Méditerranée. Tout 
le monde s’est sauvé avec les instru­
ments scientifiques.

On dit maintenant que les quatre; les armées prussiennes. Les dépé- j institution ont demanda des explioa- i »T^^comrVin^inprine^îja/es
! clics d’hier parlent d’une nouveilc L "•>'!» •? I—es. Avec su Joyau,é , J$£ï ™ ^

... . ... f i j ordinaire, notre voisin u dit qu il y i ,,, * ,> , . . , . ,
n.ccjc I’i.hs qui aurait ce "''Hcc le Vt>rrîlit , f,-.s ,u SP8siun. A ce si.jcl' Lh ,nz>'' I5üUrl):,!u’. Ja.rTex ?« Jr,,lrt Z"
i 18 nu soir. La France ne s’avoue . éeii, de Québec : |1)t-,rS. ""l oonccrlts des plans pour

i • . i . ' . \ c «• ' » n\ i 1 un mouvement en avant simultané,donc pas vaincue et n’cat pas encoie %* \ otre evêque, Mar. Lalléché, a . . , r ... . . . n . i mr • .-i , u ores avoir loin reçu îles renloits.décidée n mctlre bus les urines. t cm dU ll,-c,u“r du 1 t iiivcrsite-Luval ! . mm I.,

de Québe
* r i i i* ; i i donc pas vaincue et n’cai pas encoie %* N otre évêque, Mar. (.allèche, aA sn seance de lundi, la chambre 1 1 . . ,, , 1 ] ,,.r . ,n élé niineipi.Icni Tit occupée du bill i hecidée il mettre bus les armes. “» K*?«tuur de I l invcrsiU-Luval

de M. Kobe,Ison sur b-licenses. De son «Alô lu l'rnssu semble avoir P'>t-r «leguger sa .esponsab.l.te, n»>u-
W. Ik-ai i, depute de Quebec rniesl, ,es ineptieIndes. liiMiiurk croit prit- a vtl aVl.,. t |,,s allnt|Ul.,• • ; qu'il a vu avec regret les attaques est oppose n lu clause du nil qui dent de bâillonner et d’einprisoniier | ,|„a! elle u été l’objet de la part du

porte a l«*> licences d auberges, i , ! , , ,, ‘... ,, , i -r d *s deputes et dus loumalistes cim 1 Journal.il dit querelle augmentai ion de laid 1 .....
i parlent trop foil a Rerun, en même 

teiU| s que des difficultés Mugissent 
un quartier-général du roi Guillaume,
a Versatile?*. Les bruits d'une paix . , . . , . _. . . , . _ i.. La cour s ouvre ici, demain, 22,

Il dit qm ...... ..,.h
au lieu de lenconirer Jes e.-pér.;nees 
du trésorier pmvineial, lui enliserait 
un cruel dé^apjoinlemenl. l’eu d’.iu- 
bergisP sont les moyens de payer plus 
qii'uiijuunrimi. El les aubergistes et 
les restaurateurs sans licence utigmen- 
leraienl , it nombre.

M. Gatielnm dit qu'il y aura toujours 
moyen de les atteindre cl de les met- 
tie à l’amende.

Samedi, ce projet de loi avait déjà 
provoqué un vote de mn -confiance. 
M. Joly proposa à la chambre de dé­
clarer que, en face de ces nouvelb s 
taxes, les dépenses de la chambre 
étaient trop élevée-». Celle motion 
fut rejetée u la proqu’nnammiié.

A propos du chemin de fer du 
Nord, M. Chuple.au a proposé d'in­
troduire une danse spéciale duyimée 
à proléger les droits des repioscmunls 
de feu M. Turcotte. Le bill du che­
min du Nord e?i n mis.

M* Tremblay se plaint que les co­
lons du Saguenay sont traites avec 
une bien grande ligueur.

Au milieu de leurs ealoumités ou 
veut les force i à payer les

NOTES EOCAI.ES.

un mouvement en avant simultané, 
après avoir loin reçu des rcnfoits*

Le Allemands i et rai tout tout le long 
de la vallée de la Loire.

Le général bol, que le gouverne­
ment français vient de destituer, est 
accusé d’asoir abandonné l'ours, on y 
laissant des canons et du matériel de 
guerre, bien qu’aucun ennemi n’eût 
paru près de la ville.

Le gouvernement, en conformité à 
la loi qui condamne à mort lesgénéraux 
qui ont trop hâtivement abandonné 
leur poste, a ordonné d’inslittiei une

* .i #-i*i

Iprochaine circulent de plus en plus., ", ... , ... - *
n , ,.......... . sous la présidence de I honorable juge leur po*te, a ordonné d'mslituei uneOn dit metre que la l russe, si ede p u..., i . do^ier** <!,*< •. . , -, ,. 1 , t oicuc. i<<*o oossitis tils piüiuuns ; (*,juuL*le concernant la capitulation de
obtenait de s annexer le duelio du j »ont assez bien remplis et la chicane , Shnsbourg et Metz. Four Ulirieb, ce

à ama encore de beaux jours.Luxembourg, renoncerait peut-être 
.-es prétentions sur l’Alsace et la Lui­
ra inc.

Sans donner à ces rumeurs une

v *

ne sera qu’une simple formalité, m d­
! pour Razuine l’enquête sera sciicuse. 

Les forces nationales au noid ont

glace.O

arrerages

eonlianee i II i toit ce, nous ci oyons 
cependant qu'elles révèlent les etnbar- ! c«n bas fige, 
ras de la t “ ’ * près ienne. La
gurire se prolonge outre-mesure et,o °
avec les ressources qu’a su trouver le 
gouvernement provisoiie, il n’est pas 
facile d’eu entrevoir le trmv. Les 
soldats ellemands qui ont à tenir la 
campagne sons le climat humide 
du paris de décembre, commencent 
sans doute à songer aux douceurs duij

foyer domestique. On voit d’ailleurs
que plusieurs corps d'armée patient 

t

Madame A. Mi lut, épouse de M. ^ ................................................
* j Joseph Lamy, de St. Elit*mie, est remporté de non veaux avantages, 

morte subitement dans son lit, vendre 
di

^ . Les Prussiens paraissent maintenant
dernier. Elle laisse cinq entants i concentrer près Yveiot pour atta-

j cjuer le lièvre. Celle dernière plai e 
: a 35Uc£non> et une nombreuse garni

On dit que le comté de Champlain 
sera divisé en deux sections pour les 
fins du recensement et que M. O. Mé- 
thot, de Ste. Anne, aura le bas du 
comté, et que le colonel Massicoite, de 
Sic. Geneviève, aura le haut.

I eninb.it.

< 111 ^ l L< il/iMlunt .il. .t m ...i. n.iMiititl ,,

" ‘.M!CUP.ô 1 > ‘■•iMiiibro |.reM,ue 
loti! l’apro—miiii, hi.-! c _

èl. Chauveau a proposé ceilaines j Pu,u,*|"w e**"*
é.-oluiiuris iclaiiv. s ;,u.\ i.b unias de J Nous ne cherehons pas à nous b *r-

\ Vu J * Il l J fi i f ( ’* ’ (Vf. î /J ÿ (,lrnr! C(,r!,s l)îlva‘
,| v a u.. r.,:fl,s'‘ ‘V-*11” »»

la riviere Si. I r.uiçots et d.* ?*I••g.iutic. jeer de vaines 
fl leur accorde de* terres prises dutis 
le St. Maurice.

ü no ioi|uU(; ii-onio.

Aptes les balai
Wtssembourg, nu 
ia eapilulalion (

C’en est fail de la Fiance.”
En effet la France était désorgani- ! 

sec. bon le Vertu e. Napoléon III loin-

La cause de G. A. («ouin vs I)n- 
espérnnees, mais nous bord a été plaidée, vendredi deinicr, 

croyons que la Frauce pourrait peut- (h?vanl la cour d’appel à Québec. On
* . . mimiü d ! i .. i.. M I I . !i'.. . r iêtre encore revenit de celte longue
agonie et remporter des avantages qui 
lui assureraient une paix h morablc. f;tv( 
Et r»i la France est sauvée elle pourra

On .s'attend .jue in glncc. va prcmlni sol) (|UI ÿL. j, fendra jus.|ü’à lu d. miùrv 
bientôt sur le St. Maurice. Plusieurs t.XJn m té.
pçtiios rivières om déjà Ivur pont .!■• énmU-ilu est encore dans l’armée

de la Loire.
L’évêque du Luxernbouig remercie 

au nom des babitanls, le roi de Hol­
lande pour les parole* significative* 
avec lesquelles il a dénoncé le trans­
fert du Duché à la Prus>o. La popu­
lation du Luxembourg vote presque n 
l’unanimité en faveur de l’indépen­
dance du Duché .

Un journal de Rcrlin dit que la cir­
culaire de Bismaik, en date du o’J, se

.. i.... ^Winnie suit : ,t . »» - - .i c»i pms hee par ses
obligations de neutralité en cîo qui 
concerne le Luxembourg et a la liberté 
de mettre ses réclamations à effet con­
tre le duché pour violation de neutra­
lité.

J.c Times dit que ce n’est pas à 
l’Angletsrre seule de s'opposer à J’an-

Noits regrettons d’apprendre que les 
officiels de notre compagnie de volon- 
mission au département de la milice.

mais dit «j ie M. Langlois, député de 
Montmorency, a fait un exposé extrê­
mement lucide et convainquant enr . . -, . , . , . • , I .uiiiiii.-Mn: Cfiuv Uü 8 (1 ) UC
a (in * */ 1. * ,0!î.m '•‘•‘'juges sur , nexion du Luxembourg nia Prusse

a | h;^ banc étaient 1 honorable juge-en- j cl il pense que peut-être la Prusse se

«i

. . . c n »: 11 » et il pense (jue peut-être la Prusse se-i I‘*s de Worth cl de dire q» elle le doit a 1 héroïque rests | Ihival et les honorables juges ra ëaii>faite de celle acquisition et
mis surtout après la I ,a,,ce c,ü |,;iris d’abord et à l’énergie j C ^ ]'^gley, Drummond et Monk. ; (jlIVlle otibibra d’enlever la Loraine
ie Séd..n, on a dit : L,tî Hainbetta ensuite. ;------------ j « ht France.
e la Fiat ce” 1 ?\n!H avons déjà donné quelques!_ quelques

chilires sur In (juantite de bois fait dans j
m i> „ , , . , . ^L‘ Maurice. Voici maintenant unM. ! ou pore proteste contre le gou- j 0lllt n/|ir.id d,g bi)ln!g fails (i;iIls ,rs ETATS-UNIS.'• napoléon ni loin- ..............‘ '*V..... “ fi’ “ Hat ollieiel des billots faits dans les

>»«•• II**!• tfiis«*„.«-m iioriouiii aux pir.ls '|*r..x.]i.i pruml «lu» limims d, l’llR,....... de Tmis-llivièr.-s
de Hisni;srk, sans avoir u-nir anen- aidvr an d,Induite fur ! ùTr!'Qu'lâa: Tlauriu "'’[t s .'•T' Ie Sl'

ni d» ** prouvées (|ue m-s mitrM,vs j et Monïreal. Nous aurons les mêmes j r(. Ja riviùre Rali'scan,^ 1 u rivière Me ! *« y a uu ior.es raison*
a valent laites ntl Lorp* Lcgishitil et à j r;USJ;«,a 4,c nous récrier si le gou venir- ,\tine, la rivière du Loup et la tiviùrc I (Ie cro,iLb d’après des données pro­
lu nation. Au lieu des ül)0,00U liotn- ! ,n(‘nl Vl’ul donner nos tein s du St. ; Maskinongô : i venant de sources authentiques,
mes dont parlait le maréchal Lebouif A,:iur,L*f !,ünr t-heinin* de 1er des ' qu’un icglement à Pamiable des dilli-

Un correspondant, à Washington, 
èlégraphic qu’il y a de fortes raison*

me-i dont n-uliii i.. i,..i i i e l'itiiirictî pour les cliHnins dimes nom panait le murcclial Lebmuf, i. 1 , ,. . , , ’ townships de I Est ainsi que nous leinmistu! de la guerre ; au lieu de celle j fa,, croire la dépêche .p.e nous venons
orgatiisaiion pui.>saule qui, disait-on, j de recevoir de Québec.
pnrmelUnit n la Franco de faire la !
g'ieirc pendant deux ans, sans qu’il
lui rnun.jufit même un boulon de gué-I Un pmoè» seanddeux, né de la

, h célébré cause Daiubourges, s’instruit 
* n,Ut11 H» lln« année de 2ü0.- eu ce moment à St. Jeun d’Iberville 

UUO hommes, mal disciplinés, mal entre M. Piehé, avocat, et M. Morris- 
organisés et manquant de eonlianee ’ sorb 011
dans leurs chefs. Ces premiers dé-1 ___________________
sastres avaient revêlé tout ce qu’il i , , » . . . .,1, . • . . . . 1 ! Le tropinicr d Ontario resume ainsiavait de poignant dan* h situation.
On désespérait de la France.

au commencement 
(plies qu’il vient île soumeliri à lu

Cependant des hommes énergiques ! l-ha mine, les excédants de recette* ré­
.. I I _ I* . • . .. . • 0% I I % I . « !.. ... # «Ialises pendant les trois année* qui 

viennent de s’écouler :wenneni de s ecuuier : , ____ j Etats-Unis toutes les dépenses eneou- Cà étaient son cœur et ses aHccliuii* I n,er ' j(‘. Vous h
Plr cements faits «»n 186S ft850 000 Ou ,,, , . . . ' ,ues l)a* ^i:*s Htals-Unis, pour détruire el *a perpétuera sa mémoire. ! (IUC h

i. i. nspj) **17 i’gs C cst demain la grande cat ns-j VAlubanui et aune* croiseurs. Attachés i’un à l’autre par les liens j cn V,UÎ li“> mér
Montant dus dépôt» s:iéci- ’ ’ ’’ '"ip1'^ >a lin du monde du déomn-' J’.n troi>ième lieu, l’Angleterre re- <*" l am.titî chrétienne. AIM. Kaim- r,,t,‘'tnpenses pu

aux faits'en 1SÜD......... C35 1V-1 o« bre K '°- 1 '«l»3«>ns-no»s- coimuttra publiquement les vrais pun-1 l.t-prohon se c.infun.lrom tou- ! "“.mPs n»
Montant des dépôts spé- ’ ’ i ________ eipes de lu neutralité sur la base du j j‘!urs “U!»>‘*«n» le uiètnu cher souve- sli!?,l,lanl ,,c v

r.:............ i . i .. ! **1 "" ' règlement île Ja nuestinn nir. A nonv uni vi.ni.mt k:.._ apôtres actuels
Montant de* dépôts spé­

ciaux faits pendant les 
premiers dix mois de 
1870 • • • • • • $52,980,25

Bulletin Européen.

saisissent la direction des afli.i.os ci 
renversent les derniers simulacres d’un 
régime impuissant. Le patiioiismc 
en eux supplée à leur défaut d’expé- 
ricneu et l’on voit renaître une lueur 
d’espoir.

Mais, dit-on, si les Prussiens par­
viennent à pénétrer nn-dulà de (jliA- 
ion et à s'emparer de Strasbourg et d«
Metz, il n’y aura plus à résister. Et 
partout Metz eA tombée, Strasbourg 
est tombée et la lutte se continue, plus 
ardente que jamais. Les plus confiants 
osaient espérer queParis tiendrait deux 
mois devant un siège, il y „ mninl0 
liant plus de trois mois que Paris est 
ussicge et les Prussiens paraissent Laissant un surplus de avoir f .ctm 'diet, et que la seule chose
moins avances qu’au lendemain du recettes de..................  $756,381,JS ' “ ,,c " en,<‘ndru mir l('s

! qu ^ __________ ___
Tin. Epinclle. j culte* avec l’Angleterre va avoir lieu

sans délai.
On croit aussi que le général 

Schrnck va bientôt, après son arrivée 
en Angleterre, reprendre les négocia­
tions et qu’elles seront poussées avec 
fermeté et d'une manière amicale.

On pense que les négociation* rou­
leront sur les points suivant* : Les

........  Etats-Unis, connue buse du règU-
(i,()î)0 J Ull*n,> exigeront d’abord que l’Angle- 
.j’370 •' lc*rri* l,a*e îuîx t>u»priélaires le* perles 

* " (ju’ils ont éprouvées par VAliibanvi,
' avec l’intérêt, a compter du jour où le 
dommage a été cau.-é. .

__________ En si c-nd lieu, l’Angleterre devra
f fol al....................315,811 120,1 10 ! rembourser au gouvernement de*

E tu t s - L- n i s lotîtes les dépensés encou­
rues par le* Etats-Unis, pour détruire

H(*o. Baptist & Fils.. 95,312 
St. Maurice Lumber

Lomp y • •. . « ... no,SO /
* Ritchie & Cull...........31,428

Ben* on i\: Co.............. 10,202
B. Bennett ^ Go........  22,222
Iluntristown Lumber

Co ...... *•••.. « y ( ), «>.»./
QuigSMii ^ Graves... 5,235
J. K. Ward................... 13 8S7
Price Broth(‘is Co,. 1,2 22

. G. B. Hall..................30,791
des comptes pu- 1 J. Rroster & Fi!»___ 10,101

P. II. Graiulbois........  037

10,117 

8,092

811
22,759

23 108 
20,357

tion que le général Schenck a instruc­
tion de demander. # ,

L’impression erronée qui domine a 
l’égard de la mission du général 
Schcnck, le place dans une fausse 
position au début, qui est loin d’être
agréable.

FAITS DIVERS*

Bibliographie.

Eludes biographiques :—M. l'alhc 
Rawibault% M. l'abbé Lcprohon% Qué­
bec, Augustin Côté cl Cie, impri­
meurs-éditeurs.

C’ost un livre rempli de plus agréa­
ble parfum (pie ce volume consacré à

M. Chauveau a présenté un bill 
pour prolonger le temps pendant le­
quel les sociétés de colonisation au­
ront droit à l’aide du gouverne meut. 
Ce délai est de quatre années.

— Le gouvernement d’Ontario vient 
d’introduire un bill qui attribue au* 
tribunaux ordinaires, la décision de? 
élections eontestées.

— La Législature locale de la Non 
velle-Eoosse se réunira le 2 février 
prochain.

- - ,------- . —La compagnie du Richelieu re­
redire les vertus et les travaux de (]re en moyenne une somme de onze

milles piastres par année pour le fret 
que les vapeurs de cette compagnie 
transportent aux Trois-Rivières.

— L'Evénement nous apprend que 
la publication de VIndépendant cm 
temporairement >u-peu(lue et que M.

! Buies a insdiuc un pioeè-* à l’impii­
! incur de ce journal M Sauvageau.

— Le C’/tronide publie la circulaire 
annuelle de MM. J. Bell, Forsvth et 
(’ic, concernant h* commerce de Loi-. 
Voici quelques chiffres qui constatent 
la quantité de bois carré exporté de 
Québec, pendant Panuée 1870 : ( ho­
ne, 3,232, 720 pieds ;Orim\ 1,1OG, 7tî0; 
Frêne, 200, ti20 ; MerUier, 341, 100 ;

deux modestes prêties. Nous l’avons 
lu tout d’un liai! et noua avons rap­
porté de celle lecture une singulière 
impression de reconnaissance envers 
deux hommes qui ont contribué si 
puissamment à développer l’ensei­
gnement clas>iijue dans le district de 
Trois-Rivières. Pour tout élève de 
N icolet Rai inb uilt et Leprohon sont 
des noms immortels.

Le séminaire de St. Sulpicc, de 
Moutréal, et le séminaire de Québec;, 
dotés par le gouvernement français, à 
l’origine de la colonie, étaient les deux 
seule* maisons d'éducation classique, 
lorsque le college de Nicolet fut fondé, 
g lève à des legs généreux. Ses débuts
I* » • • 4 1 • •! I • •u . ^ U i » • » / » w y

lurent dilb.riles ; le* moyens pécuni- j Madriers de Pin, 14. 141, 050; f*m 
aires faisaient défaut. Mai*des Imm-i rouge, 2, 207, 1G0 ; Madriers de Pm, 
mes énergiques sYtaienl voués à cette ■ 5, 107, 30Ü ; Madriers d’Epinetie,
Ciéation (jui devait si bien servir la 
religion et la pallie. Parmi ces hom-

1, 184, 135.
—On lit dans le Journal de Québec:ie* énergiques MM. Kuimbault et 1 _ ... ... ’

pprolion brillent nu premier nuis. I Lu tC,,Jlc n e'fi *• une
, ont fil q.iflque sono j.-tô les bases 1 s-'con.lo iois au Lonso.l législatif, c

lia
I
IL ont en (îuehiue sorte jeté % .................. w #
d’une udministration .1 d’un ft»eignc- ,'nv!,-v,l-'.a ul.'com,t.c ?l,cu,alr «l'V llli 
ment gloticuscmenl continués par 
leurs successeurs.

CYst à M. Raimbaidt, à son zèle 
infatigable et à -on talent administra­
tif (jue nous devons la constiuction du 
nouveau collège de Nicolet.

Gièee à celle étude biographique 
que nous venons de lire, nous e«»n-

dé jà fait subir quelques amendement* 
importants. Le comité a ictrnnché de 
cette mesure la clause qui donne aux 
conseils municipaux le droit d’encou­
rager la formation ch; corps de voloi - 
lai res, de construire des arsenaux, de 
voter des pensions aux miliciens estro­
piés, etc., etc., et aussi la clause 382,que nous \enous ne me, noua cou- ' . * 7 ' -------- '

nais-on* juscju’utix plus petits détails fln.‘ l,ünlïL* aux con,r,huables le pou- 
de la vie de M. Ktiimlmnll. Né a i voir de passer des reglemenls da... U, 
Orléans France, en 1770, bercé ,, ,r i cas un la e.mduil-du conseil muniei- 
les pietniers orages de la révolution j !>a n a l,as tMU î|})!,|°hation. 
fiançai-e, séminariste menacé do ' _L0 bill le plus volumineux pas*é
l>ers. entions, assistant - chirurgien j à celte session, eM celui de l’hoti. M. 
dans l’armée, déserteur de l’armee, ; Robertson concernant les licence*. Il 
pan vie instituteur a Londres, telles » y a deux cents clauses et couvre 52 
sont, en deux mois, les vicissitudes | pages. U’est une refonte des ancien* 
de M. Kuimbault avant son arrivée I nés lois sur ce sujet auxquelles on 
t n t. unuda où il fui tic(*neilli a bras u ajouté quelques nouvelle* disposi- 
onv(*rfc 'I\xmw pp* ineidcml*. son bio- imnsgraphe nous les raeonle avec une Ainsi, d’après le bill, les auberge,
.une sur,.rename. Ou a-t-.l puisé | devronl è:re fermées à 10 lien s g.h 
1,115 CL‘S enseigne,,lems ? Dans sa nié- M>ir élé et à 9 en hiver. ] ,s I V 

moire inépuisable et dans sa b.bho- .dliers ne tmuven. pas . ette d.si,.'si- 
ho.pu-, trésor rempli des documents J i ion do leur goût. Le hill d.A-tète 

les plus rares e. les plus précieux. aas>i . |ol“ t|6|,de buissons 
te. n échappé a ce docte eenvam : enirrautes sera responsable d-s fa "

. sa.. Que encrer la lumtoro jns.pte 1 commises par un individu uni 
dans les plus secrets repi,s. enivré chez lui. ‘ '

D’après la même loi, tout hôtcllicr 
peui être poursuivi parmi parent d’un 
ivrogne si, après avoir été averti, dî­
ne plus lui vendre do boisson* enivran­
tes, il ne tient aucun compte de cet 
avis

•Nom ILons dans la oorrespon-

Français de naissance, AI. R ii.n- 
Dault ne tarda pas à devenir canadien 
de cœur par leconn iLsanee et par 
amour pour le pieux évcqne de Qué­
bec et le* >aints prêtre* qui l’avaient 
si bien accueilli. H a conquis ses 
lettres de naturalisation par les servi-;
ers qu’il a rendus à la jeunesse cami- ! . _____ ,.....
dienne. Même avant d'être au colf-"»* i t^,nct* parlementaire du Pionnier de 
de Nicolet, AL R timb.iuli avait com-1 Mobrooke :
mrneé son apostolat de Penscism»- ' " Cn dit, et ce bruit prend do la
ment en réunis.-anl autour de luT, à | cons^b»nce, pur l’apparition de cci- 
sou piesby 1ère de l'Ange-Gardien, i ,ams Personnage* étrangers, au foyer 
plusieurs devis qui sont devenus ! t e n.°.îre Politique, cjuc ht Congrès 
j)lus lard des hommes distingués. | sacrifie un demi-million de piastres, 

A Nicolet il fut tout à la foi* curé | l,ülu graisser les roue* du vieux char 
de la paroisse, directeur et admiais- annexionniste remisé depuis vingt ans 
lia tour du collège. L faisait tout à ! —an fo,îti (h*'* hangard* du puys—v. t
tous. L’élan cju’il sut imprimer aux ! tenter de lui faire luire le tour de la 
études se fait encore sentir de no* M.>,ov'nc0 durant les prochaines élcc-

2G, 195

lions.
Un demi-million ! le chiffre est as- 

>c*z tond cl serait une boum» aubaine 
pour le parti,—décimé comme il IVst 
aujourd’hui. I t; re»!e-t-il seulement 
quatie, seulement trois, seulement

jours, de même que le souvenir (Je 
ses vertus est encore pieusement con­
servé put tous les puroisaicus do Ni­
cole!.

-Nous n'en tend on* pas redire ici les
travaux elles seivices de M. Raim- • • . ....................., -%...% ...«-.n
b.mit et de M. Leprohon, qui ont ter-1 ( 111 f hatribic : Je me le deman-
miné leur carrière presque en même 1 t^<%î sa,,s B'°P *-avuir (jue me répcuidre. 
temps, le premier cn 1811,cl le second ' .^e.n<.>na clu’jl soient deux,—un de-
en 1814. Fil* d’un marchand de ! m**inillion pariagé eti il eux—donne 
Montréal, AL Leprohon avait cepen- ■ , nc °,e mille piastre à chacun des 
dam fdilde Nicolet sa véritable patrie. I eo partogeanl». Joli denier » Joli dc- 
Là étaient son cœur et sei alléeliuiis n*er ! ll\ Vous hî dis en véiiié.
-t ht »e perpétuera sa mémoire. ' ! (^[ cluc* le partage ne se fera pas

même* passés à titre de

Faisant pour celte j)ério-
de...... •••••••••• ^j)2j 110,6-10,99 ,

Pendant les dix mois ex- 
j;iré.s le 31 octobre der­
nier, les recette* se sont

On reçoit de tous côtés des preuves

ctpes
règlement de la question.

D’autres informations confirment 
celte nouvelle.

Le général Seheneh ne fera aucune 
demande exagérée. Il ne menacera 
pas de l’annexion forcée du Canada

attestant que les Prussiens ont formé et il n’exigera jms de l’Angleterre 
1° projet de rétablir l'empire fiançais, j qu’elle confesse qu’elle a agi d’une

nt.tr, tes recettes se sont j 1Jls"n.!,rli l’r6ll'"d ‘I?0 le «o^J‘ino- manière déshonoiante envers lesEtats-
monteesii.......................2,107,098,84 y',n‘ ,.mc,!J0 h". !l ,ia S'K,r.rv, «juo la j UtUi--, confession c|ti’mmunc nation

El b'S dépenses à............. 1,351,717,48 iyP,,ll|,qtie françnise luttera jusqu’à In j ‘'ère ne voudrait faire à moins qu’elle
‘ ____ Un, qtiu la chute de Pans ne saurait ne fut conquise et réduite à l’exlré-

siege. Les travaux des fuit* extérieur* 
sont complétés ; la garde-mobile et |a 
garde-nationale sont exercées ; |e* 
provisions ne f.itït pas encore défaut et 
Troc h u attend courageusement pour 
voir*i la province ne viendra pas lui 
çjona t un coup de main pour empê

! lions avec l'empli v. et de s’en rctour-

fut coni| 
mité.
tt. On nllirme,. d’autre part, que le gé­
néral Schenck ne doit tien demanderI y 1/ / I I • • î .11 1 Wl 1 ! “ lll-ll III illtlljll' r

Le lobe dit que la d. ci*ion ren- j ner en Allemagne et d»* laisser les I de plu* qu’une solution prompte et
due par la commission d’arbitrage a I Français lutter les uns contre les nu- équitable tic nos perte* actuelle* et
deux dclants : le premier d’avojr élé | tre-*. i qu’il ne sera fait nulle mention du
rendue u\cc trop de |)récij)itati(.n 11 !e j La garnison française de Belfort se préjudice fait à notre honneur dans les
second d etie troj; favoralf ? a la Pro-J defend encore vaillamment sur les négociations dmloinutique* qui doi-
vinoe de Québec. Quoiqu’il en soit, iiuû/cnrs de* environ*. *

nir. A ceux qui veulent les bien 
connaître, qui veulent respirer le par- 
fetn (le leurs vertus, nous dirons; 
u litez ce volume, écrit pat un auteur 
qui a déjà fait ses preuves dans le 
genre historique. C’est le récit de 
deux existences modestes, mais ce 
récit devient attrayant par le* inci­
dent* qui *c rencontrent toujour? dans 
une vie laborieuse, consacrée n 
une noble cause. El von* tous qui 
chérissez Nicole!, ce Nicolet qu'em­
bellit ta nature, vous y trouverez l’i­
mage des plus belles reminiscence* 
de la jeunesse. ”

il n’y a plus, d’après lui, à y revenir 
et Turret est définitif.

- - - » - - - — — ~ » • • • * ' • ■ • » *

(.os Pmedons accusent le consul 
fiançais à Luxembourg de tenir son

veut * ouvrir.
On croit que le gouvernement un- 

g lui» accordera volontiers la répara-

pour le zèle déployé au 
* mis bien jilmôi comme 

# vertu* nouvelle*. Les
apoires actuels ne seront quo les di*-. 
tribu leurs du demi-million. Leur part 
de butin vieudra par le* résultat* mê­
mes de celle distribution. Une foi*, 
devenu Américain, le Canada clcvien- 
(ira de plein droit leur patrimoine avec 
des droit* pleins et entiers d’exploita­
tion. 1 4,

Une députation de* personnes les 
plus influente* des township* de l’Est 
parmi lesquelles on remarque Sir A, 
T. Galt, l’hon. AJ. Huntingdon, AL P., 
pour Sh. fiord ; AI. Pope, AL P., pour 
vompion, et M. Clarke, de Sherbroo­

ke, est maintenant à Québec et de- 
monde une entrevue uvec Je gouverne­
ment afin d’obtenir des octrois de ter­
res publiques pour un chemin defer, 
et pour s’entendre sur lu mode d’alti- 
ter l’immigtulion des lie» Britanniques 
en ce pays. Celle députation .’est 
téttnie hier pour rédiger une adresso 
ci une série de résolutions.

9414



Le Conslitutionnel-Eclifion Semi-Quotidienne

DECES.
A Yamachiche, le 19 courant, après 

une courte maladie, à Page de 38 ans, dame 
Adèle Bellemare, épouse de Sieur Elie Bar­
thélémy Caron. Epouse et mère dévouée, 
chrétienne exemplaire, celui qui tient entre 
ses mains nos destinées la trouvait déjà mure 
pour le ciel. Elle laisse pour déplorer sa 
perte un époux inconsolable et plusieurs en­
fants.

Les funérailles ont eu lieu, ce matin, en 
l'église d’Yamachiche.

A VENDRE,

de 7 Octaves chaque ; ils sont presque 
neufs.

S’adresser à
J. U. RITTER,

R U E P L A T O X.
Trois-Rivières, ‘20 Décembre 1S70. S3

NOEL! NOEL!
Jour de l’An!

Acte concernant la faillite 1SG9. 
Dans l’affaire de

EDOUARD GE LINAS, commerçant, 
boulanger, de la cité des Trois- Ki\iéi es,

FAILLE
Une première et dernière feuille de divi 

demie a etc préparé*.* et lestera ouverte aux 
oppositions jusqu’au dixième jour de janvier 
mil huit cent soixante onze, après lequel les 
dividendes m roui payés.

Tiois-Emères, 14* Die. IS7Û. S3
C. GÉL1NA8, 

Syndic.

1 ente d'un assortiment considérable de

Jffl&utves éPito*, Montres 
ePm'gent, et «gutà'es 

Mêj&esteê’ies de
p a® i .r ,

Feutres
Feutres

t r » •
r t

Claques
Claques

A touB ceux qui lospresentes verront,

SALUT :

Ulondin,

«
MAGASIN

Si», i» moor, 0D
«le

jTtAHLI DEPUIS 1850,
RUE MOT RE - DAME.

? f ? • • •
f f ?

Rue du Platon,
I (Prcsqu’en face de l’ancien mngn»»n de 
! James Short is, occupé aujourd’hui par U. ,

Martel et Cie.)

Offre en vente

En Gros et en Detail.

chez

On vionl de recevoir l’assortiment 
Jr pint) considerable de chaussures,

Fc Mires unis et brodes,

unies et doublées,

ËtOllflltCS en drap, etc., etc.,

Pour Dames,
Messieurs

et enfants,

us bus prix.

La Republique Française
So maintiendra longtemps, à condition 

que chaque famille soit mnnie d’une machine 
à coudre du gcure des

Little Wanzer Sewing Machine 
Assortiment considcrabla vn.ii d|" d- e.

rRIGON, et (pu viennent d’avoir deux 
pis miers prix à l’Exposition de Montréal, 
apièa en »?oir remporté plusieurs autres 
aux Expositions précédentes. Ce sont in­
contestablement les meilleures machines à 
coudre.

Le soussigné désire en même temps infor­
mer le publie qu’il n toujours en mains un 
assortiment varié de

(IYpiccries cIioisies,
Vins,

ACTE DE FAILLITE 186').
Dans l’a flaire tie

BENJAMIN CKAIG, commerçant, de la 
paroisse de Guililly, comté de Nicolet.

Failli.

N. B.—Ïjc tout sera vendu 
dessous du prix coûtant.

Trois-Ri vicie?, Décembre I860.
Je, Thclespliorc Euséhe Nonnand, ai été 

nomine syndic ni cette affaire. Les créan­
ciers sont notifiés de me transmettre leur- 
réclamations d’Imi à un mois. JL sont aussi ~ 
notifiés de se réunir à mon bureau, rue Craig. 
en la cité de Trois-Rivières*, j**udi le vingt 
sixième jour de janvier proclnin, à dix 
heures île l’avant-midi, pour rexamen du 
Lilli et l’arrangement de ses a flaires eu gé- 
ner-l.

rrrois.-Rivières, 14-décembre ls70. SO
T. K. NO LM AND, 

Syndic Officiel.

5 s LAINE
U' Y unmet riche.

»

ï
^ l

f* .
. 2 i

_ !a

ti t A
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N. B. — Messieurs les marchands 
de la campagne pourront avoir les 
c*fiels ci-dessus, à la boîte,

Au même prix qu'à Montreal,
îlll** Au I*avim.o.n Ilotror. Au Pavillon Bi.ku.

Fripon .V Frere.
l’ioir-Rivières. *2 1 novembre 1S70.

______________________________________ ____ _________ ______
V-NJ --,C. «F. Mousseau,

“ RUE DES FORGES,
Coin delà nouvelle Halle aux denrées.

Liqueurs,

Provision* 9

Vein * acheter, 
Vous serez Milisiait*.

P. I3LOND1N. 
Trois-Rivières, 3 octobre 1870.

de marchandises sèches de tout genre, draps, 
casimires. flanelles, couvertures de laine, 

! marchandises de goût, chaut sur es pour dames, 
j messieurs et enfants, claques en feutre, cicr- 
j ges, chapeaux de toutes les sortes etc.

I). F. Frigron.
Trois-Rivières, 19 i>cpt. 1870. 45

ATTENTION !
Grand avantage pour le public,

Le soussigné désirant se retirer des affai­
res, vendra pour environ

S 7, «MM»

«

"0
SS•r
, *

’-/• - id

v *

x m p 5> x l a. t e. r e t Ma nx: la c i h x 1 £ x,
TROIS - HIM ERES.

LES actionnaires d* la manufacture de 
l iiue d'Yamaclnche sont par le présent noti­
fiés qu’un troi>ièine versement d.î 20 pour 
cent Nern payable le ou avant le 1) janvier 
prochain.

CHARLES LAJOIE,
Ci t rant.

Trois-Rivières, 10 déc., 1870. 79

Société (les Dames Charitables
I>F. S

TROIS-RIVIERES.
__o__O

Le bazar annuel en faveur des Sœurs de 
la Providence aura lieu dans le courant de 
Janvier.

Les personnes qui doivent contribuer à 
celle bonne œuvre pourront envoyer les 
effets à l’Asile de la Providence,

Pur ordre,
F A N N Y D fl N Ê C11 AU l>,

Sec.
Trois-Rivières, 9 déc., 1870. 78

EPICERIES
j DE CHOIX,
I
j IV/r la ville, Ils campagnes et les chantiers.
i

! Provisions,
Le magnifique Stock de Pcllctmes manufacturées du soussigné, sera vendu sans ré- | 

serve et en bas du prix coûtant dans le courant de cette automne et iTiver prochain, 
pareeque il sr pn.potr de discontinuer le tonnante du détail au 1er Mai prochain*

L’assortiment impoilé tout duinèreinei i et nouvellement fabriqué, se compose de 
VICTOR! N K en Vbon. Moutou île Perse. Sealskins, Ermine, et .Mouton G iis.
CA.PES en Vison, Martres, Ermine, SeaLkin fin.
MANCHONS en Vison, Ermine. Martre*, Seabk’n.
CASQUES en Vison, Moutons de Perse, Castor, Loutre.
CA OTS «le Monsiiur en Ca>lor pique, Chats Savage, Loup Marin.
MANTH.aCX de Dames en ('bien de .Mer, Moutons de Perse, Kru.iuc et Sealskin. 
RODES en Ours Noir. Bullies, Léopard, Loup.
GANTS et MITAINES eu ( ’astor et Loutre piqué, Kid, Orignal, Duckskin, etc. 
SOUIIjLIERS MOPX Noir et Jauni: unie et brodée. •

l.e< Daim s et Mi vicuis qui auront besoin d'un hou article à bon marché, feront bien 
de visit» reel établie meut avant que le premier choix soit vendu.

P,,S. — Jusqu'au j r» mier de Mai prochain, je payerai pour des peaux de bonne qualité, 
tel que • • ' .

I isons, Martres, Pékans, Loutres, Castors, Renards, Ours, Loups•
(Jeteurs, Eats Alustjués, /Scies Puantes, ttr ,

Le plus haut prix du marché de New-Yoïk argent comptant, pour l'Exportation 
irccte en Europe. . •

. BSetis’i ill. ESalcer.
Trois-Rivières, 14- Octobre, LS70. 56—Dm

Vins et Liqueurs 

cl»' toutes sortes.

I.e ioussigué désire informer le public 
qu’il a augmenté considérablement son fonds 
de magasin et qu’on trouvera chez lui toutes 
les épiceries des meilleures maisons de 
Montréal, a des conditions libérales.

4-9 J. C. ROUSSEAU.

Acte concernant la faillite 1SÜ1 & I860 

C A N A D A : î
P no V INCH DF Qui: 11 FC, [.

District de Trois-iviéres. )

Dans la Cour Supérieure
Dans l’affaire d».

JEAN-UArriSTE 13ELIVEAU, mar- Marchandisex au prix coûtant,
chaud, ri devant marchand de la pa- | rt un lot assez considérable à 25 par cent 
roisse 8t. W'ence^las et maintenant de au-dessous du piix coûtant, 
la paroisse Notre-Dame du Mont- De plus, il a plusieurs terres défrichée* 
Carmel, dans le district de Trois- •*t bâties, dans les paroisses de Nicolet, Ste. 
Rivières, Faillis, Monique, Sic. Ihigilte, Ste. Perpétue et

Et 'J'rois Rivières, qu'il verdra à des conditions
i il ]4.TjESPI1QR1C EUS ERE NOR- très-libérales, à crédit oj pour argent comp-

D E

MA ND, Syndic. tant.
Le vingt-huitième jour de Décembre pro- Ot/“-MIcz voir et vous êtes certain de 

chain, le soussigné demandera à la dite cour faire des man lies avantageux, 
sa décharge en vertu des dits actes.

Trois-Rivières, 15 Nov. 1870.
T. D. BELIVEAU,

Par DES!LETS & PANNETON,
•Ses procureurs ad litem.

Le même jour et par la même requête, 
le soussigné demandera à la dite cour sa 
décharge comme Syndic à la dite Faillite.

Trois-Ririères, 15 Novembre 1S70.
T. E. NORMAND,

Par DES!LETS & PANNETON,
.Ses Procureur! ad litem.

Acte de Faillite de 18G9.
< : A N A D A :

I* kovi nck m: Qükiikc, (

Acte de Faillite de 1609.

C A N A D A :
Province df. Quebec,

District de Trais-Riviez es.

Dans la Cour Supérieur
Dans l’affaire de

O

*
S

d$j)

Y
axil? Po

'■1 1

UNE pharmacie complète, bien assortie, 
à vendre à des condition.’* faciles.

•S’adresser à
J. C. ROUSSEAU, 

Rue «les Forges. 
Trois-Rivières, 17 oct. 1870. 57
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District de Trois-Rivières. )

Dans la Cour Supérieure
! Dans l'affaire de

F. X. ST. ARNAUD St FRERE, 
i ’ Faillis.

Avis est par le présent donné (pie le vingt-
j huitième jour de Décembre prochain, à dix

heures de l’avant-midi, ou aussitôt que conseil
! pourra être entendu, le soussigné, Na zaire

( îagtion, syndic en cette affaire, demandera !
i a I.» dite Cour sa décharge en vertu du dito
: acte.

'Trois-Rivières, 15 Novembre 1870. 
i NAZAIRE GAGNON, Syndic
'Par DESILETT & PANNETON,

Ses Procureurs ad litem.

ANNEXION ! ! 
ANNEXION ! ! 
ANNEXION ! !

F,
FroïesscBie

ANGLAIS & FRANÇAIS.
Rue St. Philippe, 

TROIS - RIVIERES
Octobre, 1870. 27

SenedjtMÔ & Dngneau,
IS tic du Platon,

Fpieeries et Pruwisimis.

FRANÇOIS XAVIER ST. ARNAUD 
et G EC RG E ST. A R N A U D, tous deux 
marchands associés, de la paroisse Ste. 
Geneviève de Bntiscan et y faisant affaire* 
ensemble comme tels, en la dite paroisse 
sous les nom et raison de “ F. X. St. 
Arnaud &. Frère, ” Faillis,
J^es soussignés ont déposé nu Greffe de 

cette Cour un acte de composition et de dé­
charge exécuté par leurs créanciers et le 
vingt-huitième jour de Décembre prochain, 
ils s'adresseront a la dite Cour, pour obtenir 
une ratification de la décharge par là effec­
tuée.

Trois-Rivières, 12 Novembre 1870.

F. X. ST. ARNAUD & FuEre, 
Par DES J LETS & PANNETON,

Leurs Procureurs ad litem.

N. TRAHAN,
Marchand.

Nicolet, 5 octobre Ifi^O. Gin-—52

A VENDRÏT
PONT de MÀSKIN0NGE.

Un moulin à farine 
nne trois montantes— 

t n tu a tt pou voir d'eau 
— f‘ne maison en bri- 
<ftte et autres dépen­
dances.

Conditions libérales.
S’adresser sur 1rs lirtix au propriétaire 

AUGUSTIN SAUCIER, 
ou à Trois Rivières à

T. E. NORMAND.
Trois-Kivièrci, 5 octobre 1870. 52

A Vendre.
UN emplacement avec maison eu brique 

dessus construite sur la rue Bonaventure.
T. E. NORMAND. 

Trois-RiviJres, 14* Oct. 1870. 56

A Vendre.

GRAND ASSORTIMENT
DE

Lo meilleur moyen d'aimer l<*«

Provinces Maritimes.
C'est do manger des

Hcilires tin Golfe#
HUITRES FRAICHES 
HUITRES FRAICHES 
HUITRES FRAICHES

^TIENNENT D’A R RIVER,

Par le dernier voyage du Gaspé,

KiS qrtSi. «F huîtres 9

CHEZ

F'clix Deeotcau
IM-F DU PLATON’.

?

M. .liarmes S!a«fi*<ss étant retiré des afin ires, les sous­
signés profilent de la circonstance et de la saison des afluircs 
d’automne pour appeler Pallention des acheteurs sur leur assorti­
ment de
FARINES. VINS, TUE,
LARDS, LIQUEURS 1)1 VERSES, CAFE,
POISSONS, VINS DE MESSE, TABAC,
J \ iM BONS, HI ERE, CIG A K ES,
BISCUITS, COGNAC, SUCRE et MELASSE,

& c., &.C., &c.

Et invilent respectueusement les gens de la ville et de la campa-f 
yne à faire une visite à leur magasin.

Itenechaml & DngncaiL

HUITRES FRAICHES 
HUITRES FRAICHES 
HUITRES FRAICHES

m 1TRES FRAICHES 
Mi 1TRES FRAICHES 
HUÎTRES FRAICHES

En gros et en détail,
CHEZ

Félix Décoteau,
RUE DU PLATON.

Trois-Rivières IG Sept. 187Q. 44

Pelleteries & < Viapeaux,
Souliers maux et mitaines, 

Victorines et manchons 
de Vison,

Mouton de Perse,
Hermine, &,r., Sac.

fl ROIS terres à St. Maurice et une à 
»Ste. Floie, pour argent c# mptant ou à crédit.

T. h KORMAND. 
Trois.Ri,ières, IL O 1S70 5Ü

A VENDRE.
UN coffre-fort (safe) Kershaw. 

Conditions faciles.
T. E. NORMAND, 

Trois-Rivières, 14* Oct. 1870. 5

Acte de faillite, de 1869.
Dans l’affaire de

PIERRE-OCTAVE FRIGON,marchand, 
de la paroisse Ste. Geneviève de J3a- 
tiscan, comté de Champlain,

FAILLI.
Je soussigné, Na zaire Gagnon, marchand,

Canots de chat sauvage, i]e ,a paroisse Champlain, ai été nommé syn- 
1 ° die en cette affaire.

Les créanciers sont priés de me filer leursEt de Castor,
Robes de blt/flc et d'ours kc. reclamations d’hui à un mois

_ . . * . i Champlain, 31 octobre 1870.
Le soussigné payera, à son magana pour -­

les pelleteries et peaux brutes idles que 
Visons, Castors, Bêtes puantes, Martres,
Loups-Cerviers,Orignaux, Pékans, Renards,
Caribous, Loutres, Bats-Musqués, &.c.,

(j& L E P L US HA UT PR IX

Du Marche’ de Montreal.
Trois-Rivières, 12 septembre 1S70.—42.

II. L. BUREAU,

Rue des Forges, en fa«e du magasin de 
MM. McDougall.

63
N. GAGNON, 

Syndic officiel.

La Société qui existait ci-devant entre les 
soussignés aux Trois-Rivières et à Québec, 
sous la raison sociale de JOHN B ROSTER 
&, fils a été dissoute de consentement mutuel, 
le douzième jour d’octobre dernier.

•Signé,
JOHN BROSTER, 
CHS. BROSTER.

Trois-Rivières, 23 Novembre 187.0. 73
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Bureau du Conseil Mu­* V

nieipal du comté de 
Saint-Maurice.

Yatnachiche, 1er décembre 1870.

Je donne par les présentes avis public que 
les terrains ci-dessous mentionnés seront vei - 
dus, par encan public, à Yumncliiche, à mon 
bureau, LUNDI, le SIXIEME jour de 
FEVRIER proclaim, a UNE Inure de 
lVpiès-midi, pour les cotisations et charges 
dues à la municipalité ci-dessous mentionnée 
sur les terrains ci-après désignés, à moins

CORPORATION DU

livre au du Conseil mu­
ni ripai du Comte de

P

9

Müs/iinongô.

AVIS PUBLIC. INFORME le public qu’il est -sur le point de laisser Trois-
Je donne par tes présentes, .ms public ' Kivières, et qu’il vendra au-dessous du prix coûtant

que les terres ci-dessoni mentionnées seiont
qu’elles ne soient m*-.. Mec les f/ais, an j vendues |,ur enqan |.ublir, à la lliviére-du- goil A SS01*tifiiC3&t S!
L. il.mv i„,T, avant I,, in„r ri.,l«su, i„- Lf)uI'. dans le eomle du Ma>kmo.»e6, Cl, la xvnwa tmieid ni

Arrivée e! Depart des Malles
;,/ VEJVDIt E

Argent comptant ou a ohxdiv.

POIJ11 L’IIIVER.

A commencer dti 25 Nov. 1870, jusqu'à 
nouvel avis, leg malles arriveront et ne ferme­
ront ù ce bureau, comme suit :

moins deux jours avant le jour ci-dessus in- j 
diqué, savoir :

Dans la municipalité (le St. Etienne.

varie

i

salle du conseil municipal «!ii du Comté, le 
premier lundi de février prochain, à une li*:u- j consistant cil 
ic de l’apiés-inidi, pour lev cotisations et

Premier rang, charges dues aux municipalités ci-dessous pi\T/"M Trc 7^V niJ 
mentionnées, sur les divers lots plus lias de* * ^ iLro LA UJi,

^ llu'! signés, à moins que le montant soil payé! PLMJAN IS I)’01î FILLES,1. Sur une terre faisant partie du lot
,m„o tmilu, cüiili'iiiinl un acre «le larp; ,ur ; ar(.c ,(;s frl>i all IMoil,s «{«.ux jours niant lu 
vingt-cinq aervs «le ,.i uloml.-ur> leimul au sud . _m. cj_(|t^M|> illdi 
et au i\oid r . A. uuunonl— avec les ou- *
lisses dessus érigées, ! MUNICIPALITE LOCALE DE LA

Montant dû..................... $2.52 PAROISSE DE ST. DIDACE.
Non résidant* Ire. une terre de deux arpents sur vingt,

i>. Sur )ii juste moitié nord du lot numéro ' prenant par de\ant au cinquième rang et . u 
fioixiinte-et-uo. a.nén- au quatrième rang de la H-ignumie de

Mont ml dû..............................$1.33 j Lanaudière, de la paroisse de St. Didare ,
Non résidant. ; d’un eûîè a Pierre Souilliérc ju re, et de

I l’antre coiè à Alexis Aubin, sans bn'isse. 
—France Piclié, absent.

JONCS,

LOQUETS,
CHAINES,

EITNCLETTI'.S,
ROUTONS DE CHEMISES,

BOUTONS DE MANCHETTES,

«Sx*., e 5 e,

1.30 P. M.

3. Sur la juste moit e du lot numéro soix­
ante-et-deux .

51 outant du « • . •. . . •• ■ * » tpi. 00 
Non résiliant.

Taxes Municipales........................$ I .50.

4. Sur une prtie du lut numéro «mante- ! el , „ |,;o|V>„,|,Mll- ,

Aussi mi grand assortiment «lus CEI.EBHES PENDANTS 
Une tirru du y|>t arpents sur vingt D'OU EU .LES cl EPINGLES Cil JAIS «le WlIITUV.

arpents, située en Iront au quatrième rang

pVtrni*.
Montant dû............................. $2.13

Deuxième rang.

f). Sur la juste moitié nord du lot numéro 
yingt-M|)î.

Montant dû............................. $ 13.19
Non résidant.

au cinquième rang ne la
seigneurie d»* Lanaudière, d’un coté a Joseph 
Burette, et de l’.iutre côté à André Duché* 
ny.— liicoiiiui.

'Taxes Municipales........................$2.50.

MONTRES D’OR A $12. 
MONTRES D’ARGFNT A $ 6.

1 Hall pour Montr'nl,
Québec, parle» chars 
quot............................... 10.40 A. M.

2 iVulle du chemin de 
fer, pour les Tovvn- 
khipH, le Haut-Canada 
et Ic8 autres endroits 
sur la ligne du Cîruud-
Trune, quotidienne.. 10.40 A. M. 2.00 P. M. i

3 Itiv« Norcl-Oucst lîer-
thier, et Suret, etc., 
quotidienne, excepté' 
le lundi........................iü.00 A. M. 11.00 A. M.

4 Lcpart des Malles pur
terri* pour iL'caneour, : j
tientilly, St. Pierre !<•«
IlecqiietH, Loti du Lrc,j 
jusqu'à Lévis, le lun­
di, mercredi et ven­
dredi à.......................... 10.30 A. M. 10.40 A. M.

5 Elles doivent arriver 
u Trois - lîivièr.îH le 
mardi, jeudi t1 samedi
à.................................lo.oo A. M.:

C St. Ktienne et Sliuwe-! 
nigan, mardi, jeudi et
samedi........................ J0.30 A.M. 11.30 A.M. j

7 St. Maurice, mardi, 
jeudi 11 samedi.......... * 9.30 A.M. 11.30 A. M.

C. K. OU DK N,
M. T.

TroL-Itivières, mai 1 1870.

Une terre de six arpents sur vingt, dam 
,a paroisse de^t. Zôphirin de Courrai, bien 
boisée en pin a billots et en grosses epinottas 
rouges, pour bois plat ; ce bois peut être «jj* 
M,r la Rivière St. François ou la Rivière 
Nicole!, et même sur une petite rivière q^j 

.'TT TA ï~ j passe à lin arpent de. cette terre, et qui tom.
1 ; be dans la Rivière Nicolet.

Aussi une autre terre de 90 ai pants, dans1 
1 la môme paroisse, sur la Rivière St. Fran­
çois, dont la moitié environ est eu teire fait,* 
et le reste en bois debout.

Tour les conditions s’adresser au Soussigné,*
M. E. IIART.

Trois-Rivières, 10 Dec. 1 SG 9. 7 rf

O T T A W A .

JAMES A. GOL'LN
rmpsittor.r -

Three Rivers, june 9 18ü9.

9'1
rang di la seigneurie de Lanaudière dans la 

9. Sur une partie du lot numéro trente. I parole de Si. 1 )iducc* d’uu cédé a Norbert

a. n.u. Kim l.-m; .te quiilre arpents sur \ g^ foulSO'd rC}l(lu (tU-deSSOI(8 d(< JU’Î.I- (!'(!('Il (il. 
aninie, située dans Pîciiiquiéiiie et sixu.aie /

Montant dû

7. «Sur la juste moitié sud du loi numéro 
cinquante-deux.

Meut nul dû........... ................. .f>3'UÜ
Non résidant.

Cinquième rang.
Sur la juste moitié nord du lot numéro 

dix-sept.
.Mornant dû............................. $6.92

Non résidant

9. Sur le lot numéro viimf-trois.r*
Montant dû............................... $5.94*

Non résidant.

10. Sur le lot numéro vingt-sept.
Montant dû.................. $-1.2 I

Non résidant.
L. A. LORD,

Serretain trésorier du conseil muni­
cipal du comte de Saint-Maurice.

(icnéreux, »*t de l’autre cédé à Allied Lain- } 
herd, sans bâtisse.—J. Rte. Oobeil, rien. ' 

Taxes Municipales........................$U.50.

OQA'cîîcæ voir l

J’rois-Riviùrcs, 13 Juillet 1870. 10

•lème. lTne terre d*» cent .-vingt—huit ar- ' 
peut s en superficie, située dans b* tioisiéuie 
rang de la seigneurie de Lanaudière. «Fini 
cède a l'ieirr 'l'iudelleel de raidie cèlr a 
la Rivière MasUinongè.—Joseph Hernaiche I 
absent.

'l'axes Municipales...........................$2.92.

firme. Une terre de trois arpents sur 
vingt quatre située au deuxième Lac Mon- ; 
vil dans le lit I llope dans la paroisse de St. | 
Didace, en Iront au dit deuxième Lac Mon- | 

! vil et en prolmnleur à Joseph Armstrong, ’ 
d’i;n cède à Dime Martdllo it di? l’autre 
cédé à Augustin Caliana, avec maison et 
autre dépendance. — Pierre faquin ab-erd. 

Taxes Municipales........................ $6.0S.

Oèmo. Une Icne de quatre nrpents sur
_______  vingt-deux située au clicinm V ictoria dans

. i». | . i le iief llope, paroisse St. D dare en froid au
lyia^asin I^OUVCSU ! ! !(lit rliemiu \ ictoria, d’un cédé à .bum s

Armstrong lier., « t île l'autre côté à lienja- 
mii» Rrissére, sans bâtisse.— Prospère ( ôté, 
absent.

Taxes MLes soussignés prennent la liberté d’inloi I “,Ats ^iumcqi.nos.................m. |
ir.er le pi bbc qu’ils ont ouvert, aux Trois-I . , ,u! leireile deux arpents sur
Rivières, sur la me des Forges, vis-à-vis le I vlnS,',!t‘!,x’ sill,^'; aM Yirtoria, dans j

fil

5

à
m

H
f -rS t) ÆS!

Chaussures !
M.
MA li ( 7 IA ND DK Cil A V SS Vil KS}

lîesc du &h*t®n9
Remercie ses amis et le public de l’encoiira- 
gcineiit qu’il» lui ont donné «t les infoi me

Chaussures ! Pilules Végétale»
AJ JM JJ I

»
KUCUÊZ3 DK

LE GRAND REMÈDE

Pour toutes les Maladies

?

qu'd vient d'agrandir son établissement, afin nr. riecT/nun
l 'ii lit • U u 15 O 1 v / i » I f\ v .de pouvoir, mI est possible, les servir encore 1 vti.1 e-r. vs:

mieux que par le passé.
Il a ajouté à son établissement un MA­

GASIN et une BOUTIQUE deSELLI EU

BCf un w((s>asin de cuir.
! ^

Que les acheteurs fassent une visite «à son
établissement, et ils seiont contents.

M. Kobilaille peut vendre en gros à meil­
leur marché que les mai e hands de Montréal.

Trois-Rivières 6 Juiu 1870.

DES INTESTINS,
ET DU F O I*E.

Renfermées dans des fioles do verres et 
garanties pour se conserver 

dans tous les cli-

3

i L;- ’ gwl %--------
S r.l'1 . . ASt I :

VeKeæ-voIr !

histoikf:

marché, un magasm cnn-Mant en urt a.ssor- 
timeid de» plus taiies ri des plus complets 
dVpicenes, tel que :
Brandy^ 
Jumuu/ur,
Vin blanc y
f in roller, 
Obi II i/c. 
Bière.' 
Parler, 
Mêlasse, 
Simp, 
Sacre. 
The,
Pleur, 
Savon, 
Chandelle,

le Fiel llope, paroisse Si. Didace, prcnsni ' 
son front au dit elieuun \’ietori«», t* 1 en pro- 
lor.deur au (Jordun du chemin \1ctori.1, 
d un cédr a la veuve h ranrois Raquette et 
de l'autre côté .1 Naicis.se (irégoire, l’iis, 
sons bâtisse. — Eranrois Paquette, défunt.

I «1 xes Municipales................$4*. 10.

f vn r 1 ' d ; / â\ \

v-:;.;r i*-- izr

DE TROIS - 111V1EJ1ES \ ci f,""0 m:""cie i,er,In““«hl“-
' * maladies suivantes, ces Pilules sont le

d> h *. Ink

on im;ut acheter CES MONTRES CHEZ

Biscuits,
Sucreries,
( 'a/c,
An is, [sortes r.« ,r , .
Epiera (h: toutes 1 g '"g ,1,! "”'s iu!'n"s M,r
, * . ,| ; 'iiigt, pi mani par devant au quatrième ran^
I ir nu celle, 1 n * *
Homard,

y □

R

J la il c, 
Marinade. 
Tabac assorti^ 
Pipes, 
lia i.s i n, 
Cigare,
Sel fin

Nous sollicitons respectueusement une 
part du patronage public, «‘n donnant Passii- 
lanee que vous serez servi avec ponctualité, 
aux pii.x les phis modérés, chez

C. i^A BARRE & F ni: m:. 

Trois-Rivières 17 Juin, 1S70. 7

GRANDE REDUCTION !
AU MAGASIN PE

L. E. GERVAIS.
A L ENSEIGNE DU

È »v)
v. t>

Tout rassortiment valant plus de «$30,000 
cl consistant en

Draps,
Casimirs,

Tweeds canadien*,
Imitation de mouton, 

Etoffes à manteau,
Mérinos français,

Etoffes à robes,
Winceys, etc., etc. 

SERA vendu à line GRANDE 7?75- 
DUC Tl ON, d’ici au PREMIER FÉ­
VRIER prochain ; de plus, toute person 

nu achetant pour .$10 et au-delà, au comp­
tant, aura droit à un escompte de 5 par cent.

Un grand nombre de coupons accumulés 
pendant les deux dernières saisons, seront 
vendus a un grand sacrifice,

TroÎ5-11 iviéres, 6 décembre 1S09.

i et en prohmih ur nu cinquième de lu Seigneu- 
J rie de Laimudièn*, pnroi>se de St. Did.vre, 

d’un côte à Du\id Morin « I de Pautie rôle 
à NarcivMi Morin, sans bâtisse.—Abraham 

: Tramblé, absent.
'Paxes municipales........................ ,$2.61.

9èine. I ne terre de deux nr|eut> sur 
seize, située eu Iront au trui-ième rang et en 
profondeur a l i rivière «Ma*>kinoiigè, dans la 
Seigneurie de Lanaudière, d'un côte à Fran- { 
çoi> Morin et de l'autre rûtè à Joseph Roi- i 
vin, avec maison et autre bâtisse dessus cun- I 
struiie.—\ cuve Toussaint Clément, absente, I 

'l'axes municipales.......................$!.1S. i

même. Une terre de trois arpents sur 
vingt et un, située au deuxième lac Monvil, 
dans I . Fief Hope, dans l.i paroLse de «^1. 
Didace, eu Iront a Ensébe .Masson et en 
profondeurnux terres du chemin X'ietoria. d’un 
côté à Pierre Paquin et île l'autre côté à 
Pierre Mareil, avec maison et autre dépen­
dances dessus construits.—Auguste Cabana, 
absent.

'l'axes municipales........................$5. 50.

MUNICIPALITÉ LOCALE DE LA
Paroisse de st. jus un,

COMTÉ DE MASK1XON-
(ÎÈ.

1ère. Une terre «binée en la dite paroisse 
de St. Justin, concession de POrinière, conte­
nant douze arpents en Mipeilirie, prenant en

*)

■ AGENT POUR

* K GI n --- B I ¥ ï: S B:
------ ------001)000-------------

On pont aussi procurer, chez M. Whilufortl, toutes espèces de hijoute- 
brillanlos et colorées.
'l'ioiÿ.-Rivières. I Juillet, I.SC9. u-

7 Va lié Eté me u faire
nr.

MATIÈRE MEDICALE
GUIDE PRATIQUE

Des Sieurs de Charité d«? l’Asile de In Pro- 
vidnien publié sous le patronage des 
professeurs de Médecine et de Chirur­
gie, Faculté de M èdecinc de PUniver- 
silé Victoria, Montréal.

SECONDE EDITION.
Montréal, Eusèbe Senécal, Imprimeur- 

relieur et éditeur.
Hue ,^t. Vincent. Nos. C Sel 10.

1870.
Le volume, format grand in octavo est de 

1500 pages environ. Le prix: pour chaque 
souscripteur, volume relie «$-L00 ; pour 
non s mser i pl e ur relié $f» 00.

mats.
Ces Pilules sont préparées expi esséraent 

pour opérer, de concert avec la loi du Pnrifi- 
cateur du sang, la Salsepareille de Bristol, 
dans toutes les aOcctions provenant ir*t*ur» 

! viciées ou d'un sang impur. Les ijialuu** 
les plus abandonnés ne doivent pas désespéra. 

] 8ous l’influence (b* ces deux grands rei»è«L 
, des maladies considérables, connues justju’io1 
comme incurables, disparaissent promptemirat

i»s U* 
rené-

La première livraison vient de paraître, de le plus .sûr, le plus prompt et le meilleur qtft 
Elle renferme 126 pages et 3 gravures tirées , ait jamaisété préparé. Un doit y courir tau» 
hors texte.—Un s’abonne chez: j retard.
Ms. Dufresne, frère»,libraires Trois-Rivières j Maladies de foies.
L. * m ai ni en u 11, notaire .......... («enii'lv lie niorroï des,
Ai. le Dr. DulrcMie,.....................8t. 81«mislas Constipation,
AL A. Lord,..,............ \ amacliiche j Indigestion,
IL 8ené cal. imp- é d i leur  ................ Montréal ” Alaux de tète,
AL J. 'Passé, (la Minerve)..............Montréal Dvipepsie,
AL . L I i igou,...................................8t. Maui ire , U y d ro p ^ 1
B. lu IV._l.’m.it*r,.. -................St. Maurice • j),.pllis biell ()e8 annêC8, CM Pilules seul

- ' o^a ....... ... . .^oicl employée» dans la pratique quotidienne, ton-
.VI. i . r.. Aormaud,....Lan de la ivlnn’(lelame • ‘ « -m • «, , . •n v ., . ’ 1 1 jouis avec les meilleurs résultats, t c est

. /.. Dormier---------------------------,8herb«ooke j avitc ,grande confiance qu’on les re­
m . L.H-citc,.------ 1 commande a ceux qui souffrent. Elle est

L*.1/*-. * 1 *L3.......... pmiin i e Coin v «i composée de» Extraits de Baume Végétaux
AL F. X. M. Arnaud... .Mc. Geneviève 
IL Al. Hart courtier..............Trois-Rivières i les plu** coûteux, les plus purs et les plu» «x

G. JL llouliston do.............. do. do. et Hunts eu raison de leur prix élevé. La
, V* Y,.......................................................................................... L uu; . combinaison de leurs rare» propriété* medi­
A. . . i. ..rtmcaii. . .... Lhniuph.iii rahs est celle que, môme dans les maladie
A v . I ouïe. Notaire..............s.. CcI.-»i«h j |f.s p|üS illVt.t^ées et les plus grave*, où
T '>ï------ ,.....................•••:. Jj;l,nK‘bf, d’autres mnèdes avaient échoué, ces Pilule

, . . ^ extraoidinatres ont eflectuo des cures prooip-
\. I '« Ml» r fti • r i» .i t IA «lu v'li*,.>nw.tlf I I l ie.. . 11
4 | .. , ... fl.»» * I v.MI «Ivil UKXI«III 1.0 uir

i A. J^npernere, Bihlio. du Parlement, Otiavva 1 1>f .....i* ...i./r i / «’ nr t f « , J . tes et radicales.Cavelier ce e ( Imosse. ;)• n,“cn"i,‘"-‘rr*.A)- 1 *1 •» IUa>k"'01’^ -1 Troi^-uivicr.**,7 ' i tiarant x 1 rudel..................................... Québec 1
1 mai 1868

IMPORTATKUKS

S&’égsEccî fie». 
vues s,

ÏÈQHCESü'Ss
EDrovisfcsas,

ETC., ETC., ETC.
EN GROS,

Ao. rue St Pau/, et !{$.!

live des Connaissait es,
•MONTH E AL, 1*. q.

Les livraisons seront expédiées au fur tt ! 
à mesure qu’elles paraîtront. Les agent> 1 v 
-ont autorisés à recevoir l’argent des »ous- 
cripttmrs par soirmes de ,$2, $1 et un écu. 
au gré des personnes qui voudraient ope 
rer des paiements périodiques.

Benjamin Sulte.

Ûî Œo ttsî.îJ n'î it U- nü.7t

■OOO-

COMPAGNIE
D’A ss i ira 11 ce J m pé ri .* d e

i/o
contim: lk feu 
Hfinnfiiiâ iv

N. I».— MAI. Gauehcr ^ J'elmosse invi­
tent respectueusement les man hands à visiter

AI
OOO

BUREAU EM CHEF :

Ce journal parait tons les Lundis, Moccie- 
dis, Vendredis avant-midi, à raison de trois 
piastres, par «innée.

Les «ibonnements datent <ln 1er et du if» 
de chaque ni(»is et il n’eu sera reçu ancien 
pour moins de six mois.

l’rix pour un an........................ .............$3.00
*• (i mois...................................... 1.50.

TOUR LES ÉTATS-UNIS *.

T n an............... ^en or^ îpS..)0
Uu an........................(en giecnback) -h.^0
8ix mois...................................(en or) 2.00
«Six mois...................(en greenback) 2.50

un

IVom n Eriinçoi- (îagnon. ou tuofoiul.uir à ' . I para!ira .tans lu cours du mois
Doviil (.-a2iH.il. ioiViiant «l'un rôlo i. David I< e 1 *' »mmii1.io pi. oluim. L........ lins «!««roui■„.......  lo.pu.ul
b’rancœur et de l’auire côté au ruisseau de

7o

y

Hie adressées à 8tiîur Mecliidde du 8H. 
L’Ornière; mm autre portion de terre aussi j ^« •‘'Hnet t. Asile de la J’rovidonce, Rue «Ste. 
en la paroisse de Si. Justin, contenant envi- j ( at 11 l,l:; *°ntréal. 
roi» dix arpents en superficie, prenant en j 9 Décembre 1S70. 
front au ruisseau de L’Orinière et en pro­
fondeur à Joseph Bernier d’un côté, à Da­
vid Clément et de l’autre côté â Louis Tro- 
tocliaud. —Maxime Gagnon.

Taxes Municipales........................$1.*14.

2èine. Une terre en la dite paroisse 'St.
«Justin, dans le cinquième rang, d’un arpent 
de front sur vingt arpents do profondeur 
prenant en front au quatrième rang, et en 
profondeur au (Jordon «St. André, d’un cô:6 
à Maxime Lefebvre et de l’autre côté i 
Veuve Dolphis Fhtgeolle.—Clnrles AVooU.

'l’axes «Municipales........................ $0.71.
UivIére-du-Loup, 1er Dec. 1870. 80

E. VADEBOpîCŒUK,
Secrétaire-Trésorier du Conseil Municipal

du Comté de Ma&kinoncé.

v. e. Ti. m&m
marcïaud.

ENCOIGNURE DES RUES NOTRE DAME ET
DES FORGES.

i % «. ; ■ " ■ i » i\ iiioi,^i •••«il ii un ^im.iiu.1

' " * " 11 1 11 ■ 0,1 t. o..\..ont uni Rue Old Broad A l(j l'ali ]\1. I»;.y;.bles iii\*ari;iblenic«it d’avuucu pu bou.v ....
ni i-oi"|ili’i il l'piccrics,li,liiüurs,etc., i .f Awr,nno, moi» d« delai.

^ 1,1 ,x .L;''1 ’• 1 JLiO'Ix Ce «lûlai expiré, l’abonnement compte sur

-7",a', 1S,0-_____ Cm— M3 | • le pit-.I de $.i .r>0 par nu.

i'once pour lo Canada,
A èj* 05 Une SI. François Xavier

UT A B T «I SSE Al K N T considérable de 
marchandées d'éuipe et d goût; Ire 
qualité de draps et casimirs,—-lîanHles c.i 
grande variété ; gants, rubans, parasols et 
fleura» artificielles etc.

Médecines à put *nt.es et parfums les 
viicux choisis.

Trois-Rivières, 1 juin 1809. J

M O N 'I' R U A L .
--------o--------

CAPITAL SOUSCRIT ET PLACÉ,

OOO*

AUX TOWNSHIPS.

Attendu que par un ordre en conseil en 
date du «10 avril l«Sb?, i! est ordonné qu’en 
ce qui regarde les réclamations des municipa­
lités qui veulent y participer, le susdit fonds ! T i* • « , .
sera fermé le 31 décembre de l’année cou- , ,, , , , contre les pertes
rame. Par 1' VA » eliectueiit aux conditions favo­

rables et les perles sont réglées sans en réfé­
rer au bureau de Londres, il n’y a aucun frais 
à payer pour les polices uu les endossements.

AGENCE DE

pied de $.f 50 par
Ceux qui veulent disconiinuersoutobligé* 

d’en donner avis un mois avant l’expiration 
du terme de leur abonnement, qui ne sera 
pas moindre de six mois, les arrérages ac­
quittes.

Avis est par le président donné que toutes 
les réclamations qui peuvent d’aucune manière 
en affecter In distiibution doivent être dépo­
sées «à ce bureau le ou avant la date ci- 
dossus mentionnée, après quoi on ne fera plus 
aucun changement dans lu distribution de ce. 
funds.

JOHN LANGTON,
Auditeur.

Département des Finances,
Ottawa, 9 déc, 1S70,

r.es, J
»• S

£ 1,800,000 STERLING TARTF 1,ES annonces-l.. «,
* j nonces «ont toisces sur types Brewer.

La première insertion par ligne... .7 ots
Les ins. subséquentes par ligne...........2 cts.
Une annonce d’iiue colonne avec 

conditions, pour l’aimée.$.30.00 
do “ “ six mois 20.00
do •* « trois 10.00
Adrese d’Aflaires, par année........... «$3
Toutes annonces sans conditions seront in­

sérées jusqu’à contre-ordre, à 7 cts. la ligne. 
Ft tout ordre pour discontinuer une anitonce 
doit être fait par écrit.

Bureaux : Rue Craig, Trou-Rmores.
NORMAND & GÊRIN, 

Editeur* PrQpriptaire*.

ttois-kivibu.es,
line St. Joseph, près du Palais 

de Justice,
Cus. Dumoulin, Will. A. Rintoui., 

Agent. Agent général
jiour le Canada. 

Trois.Riviéres, 1 nov. I8G9.


